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CHANSONS ET CHANSONNETTES POUR ENFANTS

RECOMMANDEES AUX MAISONS D’EDUCATION ET AUX FAMILLES

LES CONTES DE PERRAULT

MIS EN CHANSONS PAR EMILE ANDRE
MUSIQUE DE P. LACOME

ILLUSTRATIONS DE STOP
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Barbe-Bleue................ Ve B Cendrillon.......... .. ........ 5 »
Le Petit Chaperon-Rouge........ 5 » Riquet a la Houppe .. ... ...... 5 »
Les Fées....................... 5 » Le Petit-Poucet.. .. ... e 3
La Belle au Bois dormant..... ... 5 » Peaud’Ane........... ......... 5 »
Le Chat-Botté................... 5 » Les Souhaits ridicules .. ......... 5 »
¥
Les 10 réunis en un volume, broché, 7 fr. net. — Reliure toile, 10 fr. net.
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CHANSONS D'ENFANTS

PAROLES D’EMILE ANDRE
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MUSIQUE DE P. LACOME

ILLUSTRATIONS DE STOP
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é Croquemitaine .................. 5 » Les Petits Oiseaux .............
! La Princesse sucrée............. 5 » | Le Maitre d'Ecole. . ....... ... .. .
! La Poupée ............ ........ 5 » Le Pays de Cocagne

: La Famille Polichinelle... ... .. 5 » Les Hannetons................. .
% Le Petit Noél................... 5 » Le Misanthrope...... ..........
% Le SUuiSse ««ovvvvveneenenennn . 5 » Calino........................ ..
| —

g Les 12 réunies en un volume, broché, 7 fr. net. — Reliure toile, 10 fr. net.

ENOCH FRERES ET COSTALLAT, EDITEURS DE MUSIQUE

PARIS — 27, Boulevard des Italiens, 27 — PARIS
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